
 

 

Le Teigneux, 

Même s’il n’est pas très grand, il ne se laisse pas faire, 

C’est lui, c’est le Teigneux, héritage du grand-père. 

Ne pas y prendre garde, c’est vivre dangereusement, 

Lui, s’il n’est pas content, il vous montre les dents. 

Il n’en a plus que deux, les autres sont tombées, 

Vous ne les verrez plus, la souris est passé. 

Ne faites pas le malin, il a de la ressource, 

S’il vous attrape la main, il peut vous tordre le pouce. 

S’il se met en colère, il cueille un pissenlit, 

Et de colère en rage, avale le pissenlit. 

Surtout ne riez pas, ou faites-le plus loin, 

Si jamais il vous voit, je ne réponds de rien. 

Des fois il fait des bonds, c’est très impressionnant, 

Vous le croyez derrière, vous le trouver devant. 

Certains le disent cabri, d’autres le disent Gazelle, 

Lui, se dit combattant, certainement pas donzelle. 

Il lui est arrivé de combattre des féroces, 

Lui d’un seul atemi, il couche tous les féroces. 

On les entend crier : « Maman il m’a fait mal », 

Lui c’est pas un nabot qui pourra lui faire mal. 

Vingt centimètres de haut, quand il est déployé, 

Presque cinq kilos quand il est tout mouillé, 

On l’appelle le teigneux, c’est le roi des bichons, 

Derrière son air hargneux, il reste tout mignon. 
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